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Les brèves de la CFTC-Douanes – Septembre 2026 

 
Quand la rentrée déclasse 

 
ette rentrée s’annonce peu rutilante, et c’est un 
euphémisme. Pas grand-choe de ragoûtant à se 
mettre sous la dent. Après un été désastreux au 

plan climatique, qui a vu bien des collègues éprouvés 
par leurs conditions de travail inadaptées aux fortes 
chaleurs, les services sont comme assommés. Le vote, 
en juillet dernier, du funeste article 9 de la loi RIPOST, 
malgré l’opposition farouche des douaniers (ceux de la 
base, évidemment), a frappé tout le monde de torpeur. 
Le plan Douane dit « massif » annoncé à cor et à cri est 
tombé dans un océan d’indifférence. Plus personne 
n’est dupe des discours claironnant un renforcement de 
la Douane, alors que simultanément, on sape ses bases 
mêmes. 
 
C’est une grande résignation qui règne aujourd’hui 
dans les bureaux et les brigades. La vie suit son 
cours, les contrôles et les affaires se font toujours, avec 
conscience et zèle, mais la perte de sens généralement 
ressentie est bien là, palpable et tangible. Aucune 
bonne nouvelle à l’horizon. La Douane est grignotée 
de toutes parts. Le statut de la Fonction Publique aussi. 
Economies à tous les étages. Les grands perdants, ce 
sont les agents. Le dogme budgétaire fait des ravages, 
et comme corollaire, la motivation au travail 
s’effondre. 
 
Partout, les perspectives de carrière et de mobilté 
s’étiolent. Plus personne aujourd’hui n’ose se 
projeter dans une vision de son avenir à moyen 
terme dans notre administration. Les systèmes sont 
écrasants, les processus administratifs d’une pesanteur 
insupportable, l’arbitraire va bon train. 
 
La sourde inquiétude liée à la montée en charge de 
l’intelligence artificielle, et ses impacts possibles sur 
l’avenir de nos métiers de bureau, commence à irradier 
en profondeur. Quant aux métiers de la Surveillances, 
ils deviennent terriblement exposés : entre la 
dangerosité croissante des contrôles et la puissance 
sans limite des narcotrafiquants, les incidents, déjà trop 
nombreux, mettant en péril l’intégrité physique de nos 
collègues, sont logiquement appelés à se multiplier. 

Devant cette évolution inexorable, quelles parades 
serons-nous en capacité de mettre en œuvre ? 
 
S’adapter à la violence du monde moderne et au 
détricotage de nos fondamentaux, conserver, dans 
ce paysage en mutation, la valeur ajoutée de nos 
savoir-faire : telles deviennent les gageures auxquelles 
les douaniers d’aujourd’hui et de demain auront à faire 
face. Mais que recevront-ils en contreparie de cet effort 
sans précédent ? 
 
Ah, voici tout de même un élément positif, prouvant 
qu’on est capable de prendre des décisions 
rapides quand cela s’impose : sur un site douanier où 
les climatisations n’étaient plus réparées depuis 
longtemps au nom des économies d’énergie (« Bercy 
Vert » étant passé par là), au cours de cet été torride la 
clim a été réparée en moins de deux. Ouf. Seul souci, 
c’est le local technique abritant des serveurs 
informatiques qui a été climatisé en urgence. Rien pour 
les agents, qui n’avaient que leur éventail et leur 
bouteille d’eau pour pleurer. Vous avez dit hiérarchie 
des normes ? 
 

 
 

CFTC-Douanes : sur un autre ton.
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